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D u'aration. - Dans la publica.t ( des faits attribues par nos Corres-
POi 'i niereesion du 'rère Didace, nus. dIelaru ns n'aou jvn ris
pr'ten lu et ne voiuloir en atucune fa oun aiticil ei sui le juen er. de nI<tre
Mère la sainie àgli Nannaie L hlauele noms en ai. ms Inl 1-rt [ im i 3.

Avis -- ians le but de traaillci à l'intr< u! ti< i. de la crime du l'ire
Didace. ouis puils tIiutes les 1 e< 1 i .s < ni i i t l i t ! Ili < relque

f.aveuiiinal e et bien coistattie de nous en ulonIner C nnai»i:e. luite
relation devra :te c m P.tresigie par un Pr< ie, et par un méCdecin, s'il s'agit
d'a ie '- -ris i. N·us ' garderolus touî%t" la discrjtion exigtue et totîtes les
relations ser it i ublit.tS d:.n l'ordi de leur ruception.

Montrâal. - Avril 1894.. La je-mie Ev i Bougie, âgée de 7
ans, restant à Hochelaga fit atteinte des lièvres et de la djihté-
rie, le 24 mai dernier. I.e méduecin appelé prescrivit des remèdes
que la petite ma.la le refusa absument de prendre. Cependant
e mal empyirait, l'enfant avait le visage b'eu et avait complètement

perdu connaissance ; les parents n'attendaient plus que la mort.
Sur la proposition d'une Tertiaire <qui h thitait la meaie maison,
le p':re iai-egu e I )ihlce sur son enfant, pro-
nettant en mê n- te111p que si elle i irichait avant le lendemain

soir, il ferait pablier cette faveur (I d mas la R'. 'ue, et tiendrait dans
sa mison une belle imag: encadrée du puissant Guérisseur. A
la grande surprise (le tous, l'enfant d -manda à se lever dans la
soirée. On ne le lui permit pas, ia is elle s'en dédomimigea vers
mi nu:t en allant trouver son pèr'e unei pièc voisine.

Cependant, la guérison n'était pas absoltiment complète.
Comimencée le lundi, elle fut p).aifaite le samedi suivant, et cela
sans l'emploi d'aucun remède médical.

Les parents ne cessent de reneicier leur céleste Bienfaiteur,
dont ils sont heureux de proclamner la bonté et la pnissance et
d'en re:o.ni.ander la douce expérience à ceux qui sont en
détresse.


